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thier, eudiste. Elle a lieu au Collège même et est commencée 
depuis dimanche soir, le 4 août.

La première retraite ecclésiastique annuelle pour les prêtres 
du diocèse commèncera dimanche soir prochain, le 11 août. Elle 
sera prêchée par le R. Père Levallois, eudiste, du Grand Sémi 
naire de Halifax.

VARIÉTÉS

LE FANION PROTECTEUR

Une des pratiques les plus chères aux membres de la' Garde 
du Sacré-Cœur est le port sous la capote ' du fanion protecteur. 
Le “ fanion protecteur des poilus français ” comme ils l'appellent, 
a été inventé au front. Un membre de la Garde commanda à 
l’œuvre de Lyon un petit drapeau du Sacré Cœur, de Om, 25 sur 
Oui, 30, pour se couvrir la poitrine ; “ ainsi, disait-il, j’aurai tou­
jours sur moi le Cœur de mon Dieu ”,

Le fanion devait être muni de deux attaches pour le fixer 
dans les abris. Arrivé au front, le petit drapeau y conquit aus­
sitôt tous les suffrages : les poilus le'trouvaient à leur goût. Puis 
c’était comme un signe de ralliement des membres de la Garde, 
une manière de se connaître.

A diverses reprises, les soldats durent constater que le petit 
fanion protégeait. Un, deux, trois faits peuvent être attribués 
au hasard. Comment expliquer ainsi des centaines de protec­
tions ? La promesse de Notre Seigneur ne s’accomplissait-elle pas : 
“ Je bénirai les lieux où l’image de mon Cœur sera honorée ” ?

Exagération ou non, il était incontestable que le petit fanion 
avait de plus en plus la réputation d’être une source de bénédic­
tions. En voici quelques exemples entre mille :

J’ai mis mon fanion protecteur au-dessus de ma pièce, et 
avant la bataille j’offris des Sacrés-Cœurs à mes hommes. Dix 
en acceptèrent. Seuls ces dix demeurèrent sans blessure. Quant 
à mon petit fanion qui flottait sur ma pièce, il fut déchiqueté, 
mais ma pièce ne reçut pas un éclat.

■ M., artilleur.

Le__février, à 6 heures du matin, j’entrais avec ma section
dans une des tranchées de première ligne ; on nous avait avertis 
que la partie serait chaude. Quatre de mes hommes acceptèrent 
ou me demandèrent un fanion protecteur. .Je mis une escouade


